
Ouverture de l’année pastorale 2015-2016 

 

 
 

 

1. Depuis le dimanche 07 septembre 2014, à la paroisse Christ Roi – Boma Kalamu, 

Mgr l’Évêque a lancé officiellement l’ouverture de l’année pastorale 2014-2015. Le 

thème pastoral triennal est : «Makuku matatu matelimina nzungu, dans la foi 

et dans la joie, reconstruisons notre famille ». « Makuku matatu matelimina 

nzungu. Na lukuikinu mpe na kiese, betu buela tunga dikanda ya betu». 

« Makuku matatu matelimina nzungu. Mu luwiluku ayi mu kiese, tu bue 

tunganu dikanda dietu ». Comment avons-nous vécu cette première année au 

diocèse ? Qu’avons-nous fait ? Et que  retenir pour l’avenir ? 

 

2. Quelques rapports reçus des commissions, paroisses et MAC ont révélé que des 

conférences et des sessions de formation ont été organisées au sein de nos paroisses, 

des célébrations eucharistiques ont eu lieu en CEV et en familles, des campagnes 

d’évangélisation, des séminaires, des retraites et récollections sur la famille. Mais 

l’on a aussi noté la résistance et le désintéressement de certains adultes et surtout 

des jeunes à la prière ou aux messes dans les CEV et quartiers ecclésiaux ; le 

manque de dynamisme, de créativité et de formation de certains agents et 

animateurs pastoraux ;  beaucoup de cas de maladies, de décès, sans oublier la 

situation socio-économique précaire de nos familles.  

 

3. L’EPCPD a non seulement organisé des réunions pour la mise en route de toutes 

ces activités, mais aussi accompagné chaque groupe, chaque commission dans la 

réalisation de son programme. Oui, des groupes ont travaillé sur différentes 

thématiques, dans un climat de grande écoute mutuelle et avec le désir d’apporter 

une contribution constructive. L’ensemble des contributions est riche et nous 

permette d’orienter l’action de la pastorale familiale de notre diocèse pour mieux 

prendre en compte les attentes exprimées. Nous ne pouvons que rendre grâce à 

Dieu pour tout ce qui s’est fait au cours de cette première année de notre triennat ; 

et disons sincèrement merci à vous tous qui avez manifesté la bonne volonté de 

travailler pour le salut de nos familles en maintenant la dynamique ecclésiologique 

de notre pasteur.  

 

4. Toutefois, les problèmes majeurs se posent encore avec acuité au sein de nos 

familles : les exigences liées à la célébration des mariages (dot, fête) ; la liberté 



religieuse ; la dégradation morale (immoralité) ; l’irresponsabilité des parents ; 

l’irrégularité de la vie sacramentelle ; la négligence des rencontres familiales, 

paroissiales et diocésaines ; la négligence de la vie spirituelle ; le manque de 

formation adéquate des agents pastoraux, la méconnaissance du code de la famille. 

 

5. Pour cette année pastorale nouvelle 2015-2016, l’EDCP estime que notre 

thème triennal peut se poursuivre : «Makuku matatu matelimina nzungu, dans 

la foi et dans la joie, reconstruisons notre famille ». « Makuku matatu 

matelimina nzungu. Na lukuikinu mpe na kiese, betu buela tunga dikanda 

ya betu». « Makuku matatu matelimina nzungu. Mu luwiluku ayi mu kiese, 

tu bue tunganu dikanda dietu ».  Les articulations à mettre en œuvre pour cette 

deuxième année porteront sur le témoignage de foi et de joie dans le  mariage 

et dans la vie familiale. L’on accordera un soin particulier à l’accompagnement 

pastoral qui rappelle les exigences et les directives de l’Église en matière de 

célébration de mariage et de la vie en famille. Pour y parvenir, nous suggérons 

comme stratégies : la formation des agents pastoraux à tous les niveaux (prêtres et 

laïcs) ; l’accompagnement des couples, des fiancés ; la catéchèse dans les écoles ; 

l’organisation des ateliers de formation ; l’implication des MAC ; la sensibilisation ; 

la prédication (homélies), la vulgarisation du code de la famille. 

 

6. Certes, l’appel du Christ est adressé à toute personne quelque soit la situation dans 

laquelle elle se trouve. En partant du réel des situations et en les confrontant à 

l’Évangile, cela nous ouvre un horizon. Nous devons accomplir la volonté du 

Seigneur, celle de sauver tous les hommes. 

 

7. C’est pourquoi chacun de nous témoigne de sa foi et de sa joie dans le mariage et 

dans la vie de la famille. Des sessions de formation sont organisées, des 

enseignements seront donnés afin chacun connaisse les lois de l’Église et de 

l’Évangile relatives à la vie du mariage et de la famille, ainsi que le code de la 

famille selon le droit de notre pays, sans oublier les bonnes valeurs de notre 

tradition africaine.  

 

8. Ces enseignements aideront les chrétiens à porter de bons fruits : fidélité et vrai  

dialogue dans le mariage, prière et charité au sein de la famille, miséricorde envers 

le prochain, surtout les nécessiteux et les malades, respect envers le prochain, 

surtout les aînés. Sans oublier de célébrer avec faste la fête de la sainte Famille, les 

jubilés matrimoniaux et les mariages religieux au moins dix par paroisse pour toute 

l’année.  

 

 

 

Donné en l’église de la quasi-paroisse saint Sacrement 

Boma, Saïco le 6 septembre 2015 

 

MBUKA Cyprien, cicm 

Évêque de Boma 

 


